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(Par Maniere d Introduction?) 
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_ . Addreſſee aux Dames ANGLOISES, 


dans la Perſonne. de Madame la Duc :heſfe 
de NORTHUMBERLAND: 
Les uifs | Kent chaiſe, de France 85 accu- 
ſes d'avoir empoiſonne les fontaines par 
©: 1e moyen des Lepre E: cette abfurde 
accuſation doit bien faire douter de tou- i 
tes celles qui ſont fondéss fur la haine 


. 
2 
Nea „ f er 
FE, 4 4 
N 
* I 4 #* A £ & -, * 
A 8 ic n #%4 Fo 1 Þ * er 1 x RF - 3 4 
SS: * „ . py N 1 4 4 S % 5 4 £44 

VE s cette époque oil fait Thißtoire mer» 

5 4A 

i . : , 2 * 
veilleuſe des Amazones, commence une hif- 
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fe youant au ſervice de ſes eſcadres ou des „ 
mes 2 trait de ſa milice; quelques fois les fein- 

mes monterent ſur des remparts pour dẽſendre 
leur patrie, &c. ; les Dames Angloiſes n'ont 

point occafion de rendre à la leur quelque 
ſemblable deyoir: Vennemi le plus puiſſant a 
beau la menacer, Ie commerce & preſque rien 
de plus, fi ce n'eſt toujours du commerce, 
voila dit - on la ſurabondante ſource de tout 
genre de puiſſance: cordages, armes, ſoldats, 
talens; &c. tout ſourmille; le d&vouement na- 
tional > cet intert tout ſeul a meme paru 2 
quelques vues diſpenſer de F attention à tous 


5 les autres interets. Quelle pitic, Madame, 


«0. 


pdurroit payer cette bevue ſur la plus commu- 
ns pratique de l Etat meme Britanique? LS 
commerce, quelque ſeconds meme qu'il fut de 
tout Feſprit, de toute Ferudltion poſſible, 
quelle Edeation; quelle milice &c. donneroit - . 

il fans Vaide du ginie? Qua- il valu à Car- 
CS | N — thage | 


ta*r 


thage et z tant d'autres Etats, qui contereũta 


certain point ſur lui? Que ſeroit-il à Iui- mm 
avec tout Veſprit national tourne vers lui ſeul. 
ſi la plus ſage direction ceſſoĩt un inſtant de le 
conduĩire &c.? C'eſt toutes fois; Madame, 
dans un canton tr&s-diſtingue de la republique 
litteraire, en tel cercle de ſes premiers Ma- 
giſtrats politiques, que je me ſuis entendu re- 
commender cette ſentence par des ſages 


veterans, comme fi Veſprit commercant Etoit 
tout-a-la-fois_ le nourricier, Vornemeat et le 


boulevard unique de l' Angleterre. Cependant 
par une ſorte de delire ẽpide mĩque ſur ce mal- 
entendu, les peuples en general prennent parti 
ſous cette ſentence fi ſcabreuſe. Quoĩque nous 
ayons à prononcer la- deſſus d apres des opini- 


ons celèbres, n'eſt-i] donc point, Madame, 
pour votre ſexe, cette grande moitié du 


C 
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ler par quelque ſorte de patriotiſme? Seroit-ce 


genre humain, un ſeul jour à pouvoir ſe ſigna- 


la nature des femmes qui manque à la ſociẽtẽ? 


Eſt- ce 


7 e 2 
. 


n. 
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Et ce la nature de la ſociete qui manque con- 


tre la leur? Probleme intereſſant dont la ſo- 


lution doit faire rentrer la femme et homme, 


Fun envers Tautre, dans la verité. Mais Tetat 
actuel de la branche morale de celle · oi eſt- il 


dien competent pour donner cette ſolution ? 
Qu eſt-· ce que ſon reſſort fi ẽtroĩt aupres de ce- 


Jui de Perreur, fi ce n'eſt un point à peine 


ſenſible et comme noye dans leur enſemble, 


point d'ailleurs languiſſant, pret 2 &y de- 


naturer, s'y confondre et diſparoĩtre encore? 
Les Eltmer.s de cette brinche de la verité 


ſont-ils encore fixes en faveur de la politique, 
cette ſcience de toutes les autres, puiſqu elle 


n'eſt que celle de les tourner au plus grand 
Dien de la focidte? Et fuſfent· is fixes, eta- 
Dlis, quel intervale, Madame, de ces Elemens 
(eu travers de tant de complexites qui en ont 
bt miſes en ceuvre) juſquꝰà leur employ dans 


une progreſſion du bien: Etre ſocial de la quelle 


/ r 


LT, | 
phyfique et moral de quelques-uns ouvert a 
tous, et un bien (en juſtification de cetre ſo- 
| cies comme en titre de ſa preeminence ſur 
toutes les autres) infiniment plus grand pour la 
perſonne qui a le moins (telle qu'elle naiſſe,) 
qu'il n'auroit jamais et dans I'ttat de nature: 
eſpace od s clvent avec une influence immenſo 
an deux uniques grands principes eſſentiels, 
toujours balbutics, jamais develop de la ſo- 
_ cies; la Iiberteh I'&galits; le bonheur. oð, mal- 
greVegalite comme ſans la contredire, regne 
eſſentiellement la diſtinction. la vraye gran- 
deur reſpective de toute perſonne; le patrio- 
tiſme et la ſource excluſivement privilegice a 
le . la patrie - 
| C'eſt, Madame, à un nouvel effort de 
combieatſan dans le ſein de Phomme d' 
fanter en complement de Fordre univerſel, ce 
prodige d' ordre ſocial, qui lui ſeul a Phonneur 
des connoifſances ainſi que de la providence, 
* la nature et de Thomme dans leurs vous 
unanimes 


7% 


(V1 
unanimes remplis, mérite le nom d*ordre on 
de ſocictè dlevee 2 Vefſence vraye des choſes; 
| c*eſt a une forte de deflagration generale de la 
vaſte erreur et de la verite politique raſſem- 
blees dans ce meme ſein à reparer aujourd'hui 
les ſauſſes couches de tant de combinaiſons ce- 
l&bres : celle des Lycurgues, des Thezces, &c. 
Mais quel choc donnera a tout etat moral 
de Phomme le branle pour cette fermentation 
o la partie mobile et cadayereuſe d'erreur 
fubiſant ſon . cvanouifiement laĩſſe à la partie 
prodeftinee- à l'immutabilité, ſon tour d'un 
regne des-lors immuable, inaltera ble comme 
elle. Si j'oſois donner dans les preſſenti mens, 
Madame, la puĩſſante friction qui: allumera ce 
ſeu immortel dans toute Pame de la Grande 


"Ol partir d'un EvE Went 364 
ligne, peut Etre ſur le point de repandre ſur 
elle et dans la nature, comme un brouillard 
* conſternation indignée. 1. Un cours 
encore inoui d'atrocites commiſes en vio- 
lement 


4 
lement des Loix les plus ſacrees de la 
nature, de la religion et de la ſocictè fur 


le depot d'une Princeſſe Royale Angloiſe, 


mineure, eſſentiellement inalienable, ſur- 
pris à 1a confiance de la Nation Britan- 
nique par une priere de la Nation Danoiſe 


ſous le titre offert de Reine de Danemarc. 


29, A h ſuite de ce corps d'atrocitts 
ſacrileges, continuant fa marche vers la 
conſommation du plus enorme attentàt, ce 
qui reſte d'autres Loix eſſentiellement fa- 
crees dy genre humain, en Peril d' etre 
violces encore. 


Ainſi, mum 


le mediateur irrefra- 

gable, T.. „ qui doit A jamais affranchir 
"To _ 

la vetite du cies de Ferreur, ce ſeroĩent 


Reine; tous ceux de la Nation Britannl- 
que, mais dans le ſens Britannique, c c'eſt 


„dire, depuis le premier juſqu'au dernier 
"as Cinyens „ceux du. genre humain &c. 


B tout- 


tous les interets de cette Royale Princeſſe 


$a : 
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E 
tout-2-la-fois attaques dans un ſorfait dont 
enorme machine ourdie de longue main 
par la ſcience des artifices des fiecles, n'a 
rien de comparable dans Vhiſtoire ni Vimar 
gination, fi ce n'eſt la grandeur enorme de 
Fobjet iepouvantable, execrable que ſans 
doute il ſe hate d'operer. 
Tels. ſont, Madame, les interets com- 
promis - dans cette cauſe. . La defenſe en 
| paroit 8 ſe paſſer ſourdement entre les deux 
Cours nationales; un courrier, dit-on, a 
&t& expedic à ce ſujet pour Coppenhague, 
et Ton attend la- 'reponſe.  -\ ; 
Qui que ſoit Vauteur de ce ſeandale pro- 
digieux, lequel par diverſes:tcitconſtances 
o l'on Saccorde en general, ſuppoſe. tant 
dTantecedens ſecrets, atroces comme lui, 
eft-i] dans la nature de Ja choſe que l'on 
conſente, que peut-on citer d' exemples que 
dans un exces de cet brdre l'on alt jamais 
conſenti, 2 retrograder de ſi loin? Con- 


tre 
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| 
ry: 
tte bs obſtacles (toujours reputables avoir 
tous &te calculés dans le plan) ne doit-on 
pas &tre cenſe avoir adinis la plus opinia- 
tte auſſi-bien que la plus adtoite reſolution - 
comnie le premĩer principe infaillible figon p 
de tout le ſuccès defire, du - tnoitis CW 
certain ſauvement! * | 
L'on attend une reponſe ! Et A quelle 
demande cette reponſe peut-elle ayoir à ſa- 
tisfaire? Seroit-il jamais poſſible, Mada- 
me, que Cette demande ſe THduifit à ces 
mots: La Princeſſe ne doit compter que fur 
ſon innocence. O ciel! O nature! O li- 
berté! 0 hommes! O Bretagne! Que 
Paccuſation arrange les griefs comme il lui 


plaira; mais qui recevra les preuves? Qui 
en pourſuivra Vaveration ? Qui fondera les 
titres certains pour un jugement certain ? 
Quel art de la füreté fe trouve à portce de 
toute la ſeine pour conſtituer ces titres pro- 
tieux et pour tendre ce jugement? Pere 
2 Roval, 


L 121 
Royal, Nation, Providenee, qui du tem- 
ple de la liberté voyez dans la profondeur 
de ces abimes, et avez à determiner, 3 
difpoſer pour la Princeſſe et pour tous | 
vos interets au meme temps, que du moins 
ſous les auſpices de votre toanerre contre 
qui a brave ceux de l'amitié, de la con- 
fiance, - de la bonne foy, cette procedure 
qui demonſtrativement peut Ctre tournce à 
tout malheur : au votre comme 2 celui de 
la Royale inſortunce, ait la durée que dans 
get azile de Vinnocence, ſous ce rempart 
de Ia liberté, votre Loi de toutes la plus 
ſevere envers les coupables, accorde à tant 
de malheureux fans eſpoir qui avec toute 
. pour eux, et du moins avec 
indifference des Tyrans, n'ont d'au- 
tte ennemi que leurs cachots et leurs cri- 
mes: Patrie de ta fille, comme de la 
| Bretagne, ne feroit-ce que pour ſigner au- 
Jourd*hut du fang de la Princeſſe nationale 
erection 


| E 
perection de tous les principes de la ſervitude 
que tant de ſang de la Nation et de Rois 
auroĩt ſigné ceux de la liberté? 

O Nation Britannique ! O ſon Roi qui- 
dans toute la nature n'avez damis que vous- 


meme, la ſageſſe univerſellement providen- 


cielle et la votre,  qu*encore un coup ſous 
le tonnere de la liberté, tout le Danemarc 
reponde de toute la Princeſſe et de tous les 


acteurs de ce tragique ſpectacle &c. à votre 
de voue ment pour tous les vrais principes, 
juſqu'à votre pleine reconnoiſſance de tout 

ce grand proces, et puis attendons ce cour- 
rier d'efperance. 

Negliger ces meſures preliminaires, : n'en 
pas faire le plus preſſant objet de votre in- 
quictude, n' eſt- ce point conſentir ſur tous 
les points de Ja Terre contre tous vos Cn 


 toyens une tyrannie que. Faites 
trace, Madame, à cette longue diſtrac- 
tion . Cependant les divers intexets 


compliques 


[ 14 ] 
compliques dans cette cauſe des Rois, des 
ſocietes et des hommes, d'un ordre, pour 
ainſi dire, nouveau à cote de celles qu'on 
croiroit lui refſembler le plus, m'empor- 
tent dans un deſſein ſans doute temeraire | 
pour tant de foibles reunis dans un homme z 
mais ce deſſein eſt ſelon Veſpric du peuple 
intereſſant à qui elle importe à tant d'é- 

gards: felon la verité ou le bien, C'eſt 
tout un l c'eſt I,, Madame, le vrai 
Dieu: ſource de | toute ſolide exiſtence. 
Fort de fa protection, fort de ſa force, 
je m'emprefſe de cclebrer cette verite : en 
developpant (fi le ſervice de la cauſe le 
demande) une &bauche de Vimmenfits de 
ſon ſiſteme. Jabandonne 2 cet objet, Ma- 
dame, ma part aux devoirs funebres que 
la pieuſe curioſitè va rendre aux cendres de 
Ia Princeſſe Mere de Iaugufte victime pour 
me renfermer à les honnorer dans les vceur 
- quexpirerent ſes derniers ſoupirs vers cette 


portion 


[36 1 

Portion (plaiſe au Ciel!) encore vivante 
d'elle-meme. A cette nouvelle circonftan- 
ce: piege formidable dans ce peril gene- 
ral que Javois entrepris de demontrer pour 
la Conſtitution Britannique, fi elle nen 
fait Finſtrument ſalutaire de Teternel di- 
vorce entre tant de principes de la cala- 
mite et les grands principes de tout bien- 
etre, Fordre de mes efforts eſt renverſe 
par celui de mes obligations: le premier 
des devoirs, qu'un Etranger puiſſe contrac- 
ter envers la patrie des hommes, les ſen- 
timens que tout homme ne ceſſe de lui de- 
voir, mlavoĩent paru reclamer le plus in- 
ſtament tout effort contre un éloge recent 
de cette Conſtitution,” d' autant plus dange- 
reux pour elle qu il fut obſtinè et exceſſif; 
th plenitude meme de ma reconnoifſance et 


du ſervice que je me propoſois, m'ordon- 
ne aujourd'hui de ſuſpendre cette vaſte ta- 
che pour * de ſervir par une autre 

voye 


[ 16 } 
voye, de ſes intertts plus preſſans. Pre- 
parons-en, Madame, la perſpective et Vef- 
| Fet, en prenant le point de vue de notre 
defenſe. Jamais l'intérèt propre fi envelop- 
pe dans cette affaire ne ſera fi ſenſible & 
tout Citoyen qu'apres l'avoir ſaiſi dans une 
impreſſion forte, mais diſtinte et vraye de 
celui d'une des premicres Concitoyennes ; 
et ne ſeroit- il point, Madame, auſſi utile 
pour cet effet que d'un coup d' il juſte, 
exact, d' lever -parmi tant de rumeurs et 
d' anecdotes, on ſemble ſe fixer l'attention 
de tant de perſonnes encore fi frivole, In 
pe nature, la grande relation du fait m- 
taire: (Un eclat diffamant contre de Prin- 
ceſſe Britannique) fans donner la moindre 
part dans ce développement à tant de Cir- 
conſtances, ſous cette premiere face et 
ans deute la plus ou m&me la ſeule im- 
portante du ſujet, auſſi hors d'ceuvre qu'a 
jamais, tout au moins, ſuſpectes: : eh qui 
| ne 


7 


7 
ne ſcair les wa communs des ſoelerats pour 
Penjolivement de leurs gentilleſſes en tout 
genre ? Nous pourrions toutes fois dans la 
ſuite ne point laiſſer de reprendre' ces cir- 
conſtances et anecdotes pretendues pour Ta- 
pologie ol Vinculpation de la Reine op- 
prime, quand on fut parvenu à ce qui 
pour Pheure importe plus urgemment A 
Phonneur et autres intérets de la Bretagne 
comme à ceux de Vauguſte captive, que la 
lente extrication de Vartificieuſe' trame des 
griefs qui ſervent de motif mal-entendu' ou 
de pretexte à cet acte de ſcandale; &eft- 
X-dite, . quand nous aurons demontre dans 
toute cette dematrche 'radicalement illegale 
un violemeut des droits de la ſoriett Et plis 
ſacrts, devant leſyiels tout autre droit eff en ,. 
lence et Vinfractiom auff} bien que le peril immi- 
nent bien plus grand encore des tix du genre 
Le caractere legal de toute cette cuvie 

C i: une 


[1 

une fois ainſi fixe dans Vanalyſe d'un fait 
certain, où non ſeulement ſe manifeſte une 
ſubordination fiſtematique des premĩers droits 
et des premieres loix à de pretendus inté- 
rEts qui ne le ſont plus des qu'ils fuffent des 

droits ſubalternes, mais ou ſe prepare en- 
core peut · Etre (pour le beſoin) la maniſeſta- 
tion de cauſes au ſupreme degre * criminelles 
à la ſenſation deſquelles des eſcamoteurs 
conſommes. dans la perfidie noire affectent 
de ſubfiftuer la ſeule ſenſation des reſultats, 
ne reſte plus, Madame, aux auteurs de 
ces tranſpoſitions anti- magiques, qu à deter- 
miner leur propre caraftere au vray dans 
le caraftere moral de leur manceuvre, par 
une option cathegorique (quant au principe 
de leur attentat) entre une erreur aveugle 

qui les ait induits en des dEmarches exc 
crables où une conjuration de la l 


— — — — 
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* Juſqu's une ſeduc. , 0. 1 8 
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le plus dangereuſement tolerable pour les 
nations, comme la plus effrente contre tout 
ce qui regnoit de rapports les plus ſacres 
entre la puiſſance Danoiſe et la Britanni- 
1 i Es 
Si Fon fe decide pour Taveu d'une er- 
reur funefle, qu'on ſe repente ſous la plus 
gEnereuſe clemence de toutes les parties le- 
zees dans ce procede: attentatoire, et que 
ralternative ſoit un appel de indignation 
univerſelle, ſpecialement de la Britannique 
A pourſuivre fur le Dannemarc la r- 
paration la plus entiére. Deès-lors 'Vaſ- 
pet de notre ſujet change et nous avons 2 
_ demontrer, par forme de ſuite, avec Pim- 

menfits des nouvelles reſſources eminemment et à 
jamais deciſiues pour tous les interets * conceva- 


1 * hs - r 


Entr autres notre milice politique à ouvrir fonda- 
mentalement a la nation, des que d'apres le rapport 
d'un committE competent, le fiſteme en ſoit jugè Emi- 
nemment, et pour tous les intérèts nationaux, digne 


3 bles 


(2 þ 
bes Stents, 12; Danſts blew 
olable interet pour ce grand peuple d pourſurvre 
i droit. de ſa Princeſſe, eſſenticllement confondu 
avec le fien, d une ſatisfaSion d'un violement 
qui prepare de loin par une echelle d autres vio- 
lemens fer Ek depot de Sa Royale Perſame entre 
les mains du Gouvernement Dams, nals qu'un 
tifſu. fucceſfif de tout ce qui peut confommer un 
fifteme de ſceleratefſe : Reſolution -Britanni- 
que 2 notifier | inceſſament au Danemarc 
avec proteſtation prealable par M. . . (&vi» 
demment le ſeul homme de la nation com- 
rear pour cette commiſſion importante) do 
abilitc Dandiſn . les per- 


- * * 


F > * ; , 
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| de cet accueil; la miſe en œuvre de Tunique fentich 
grand principe ſocial de la plus grande liberté poſli-- 
ble, de la plus grande égalité poſſible, de la plus gran- 
de activiie ou force poſſible en tout genre, du plus 
parfait ordre univerſel interieur, relativement 4 tous 
* degres poſlibles de ſervice de toute ſorte d' inté- 


* 


ſonnes 


1 
ſonnes de fagon quelleconque impliquees 
dans le corps tant paſſif qu'actif de cette 
accuſation. 29. Limmegſitè de conſequences 
fatales, comme incvitables dans Tabandon. Britan- 
nique de ce droit, meme dans quelque lenteur s 


moleſſe ſur cette pourſuite. . 
Comment ſans ces diſtinctions dignes Ja 1 


voir été portèes à la tete du babil populaire 


par les Patriotes des premiers ordres, tous 
les autres, ordres reconnoitroient-ils le vray 
oft leur int&r& dans ce Dedale ? Sans cela 
tout n'eſt que confuſion, faux, (carts ſans 
retour: oubli ou bevue de ce qui dans 
Finter&t perſonnel mérite toute la jaloufie 
de chaqu'un; crime en continuation ou com- 
plicite d'attentat de la part de quiconque 
dans ſa chaleur à decider ſur. les divers 
points de cette cauſe, ſe flatte le plus de 
ne le faire que du falte du 2 et de la 
bonne intention. YL | 

C'eſt, Madame, à la delenſe de ces 
interets 


„ 
ioterets que je me voue. Mais pour mettre 
A la portée de la raiſon la plus commune 
une matiere que toutes fois je ne pretends 
preſenter qu' un peuple d hommes, un re- 
gard peut - etre ports d'avance ſur cet af- 
pect de la juriſprudence generale, lequel 
concerne la ſcience de la ſurete du Citoyen, i 
Foit que ſa perſonne ſoit depoſce à de cer- 
tains titres et de plus mineure, ſoit qu' elle 
ſe trouve prevenue en juſtice, étant Per- 
ſonne Royale ou autre; ou (ce qui revient 
av meme) les principes et eſprits ̃ divers 
des loix ſur cette ſureté de la perſonne en 
toute poſition éventuelle, ne ſervira pas 
peu à une partie du public pour prendre 
place dans la juriſdiction ſous laquelle nous 
entrerons en deſcendant dans l Arene : avec 
telles armes relatives à cet aſpect des Loix 
que, pour ainſi dire, il plaiſe aux Ad- 
verſaires de determiner. Si comme on 


dit, Voffenſe a de tout droit le choix des 
3 1 | armes, 
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armes, ce ne ſera pas mal prevenir en no- 
tre faveur que de laiſſer à Voption. de la 


partie adverſe. d'appuyer ſes pretentions ou 
ſur l'eſſence vraye et comme univerſelle des 


choſes on ſur ce qu'en ce courant general 
des choſes il ſe congoit de mieux à adopter 
ou ſur ce qui dans le meme courant ſe 
pratique de, manifeſtement meilleur chez un 
ou autre peuple: principes effentiellement 


deyolus au genre humain, à toute ſociete,” 


2 tout homme, ſur- tout en matiere de Droit 


des gens; peut - etre meme conſentirons-· nous 


ſur partie des loix tou hant ce meme aſpect 
2 prendre des armes dans les Arſenaux Da- 
nois. Qui pourroit dans une telle defenfive 
ne nous pas avouer d'une bonne foy honno- 
rable a des amis meme de la verite? Tels 
ſont ſes droits que l'ordre qui paroifle Vex- 
clure le plus ne fgauroit ſubſiſter qu à ap- 
puy de ce qu'il emprunte d'elle. — 


Sur la gloire à recueillir, de cette defen- - 
| ſe 


# 
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fe par la Patrie et ſa Royale Patriote ſe 
trouve aſſignee la votre, Madame; fi mon 
preſſentiment ſur ſon triomphe eft vray, fi 
2 Teridence du bon droit appartient emi- 


nemment le privilege de fe recommander 
comme de convaincte, c'eſt à vous trois, 


Madame, de proteger ce preſſentiment, le 


bon droit de cette cauſe, et les efforts qu'il 


m'arrache, d'en affilier, pour ainſi dire, 


rimmenſité; et n'eft-elle pas fi ſure et ſi 


_ Eminente la gloire de cet honorable concett, 
qu'elle devient la plus eſſentielle et preticuſe 
partie de votre exiſtence fans lui comme 
 momentance? la Royale Princeſſe protege 
mon employ en Vanimant par ſon injuſte 
malheur; la Patrie en general par ſes droits 


ſur ma ſenfibilite ; mais ce que cette cauſe | 


attend de vous, Madame, eft d'un tout au- 
tre genre: l'attrait pour votre magnani- 
mite fi puiſſant d'un bien encore ſans exem- 


W 


prodiguerez 
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prodiguerez Vappui de tous les droits que 


le plus rare aſſemblage de circonftances vous 
aſſure ſur toute Tame nationale: un. grand 
renom de bienfaiſance avec un grand pouvoir 
non ſeulement de bien faire, mais de re- 
commander victorieuſement le bien on votre 


exemple le montre à un grand peuple auſſi 
jaloux de vous honorer qu'il eft ſir de vo- 


tre amour inébranlable pour lui ; un rang, 
un nom, des diſtinctions du plus grand 


cclat pouryu qu'on n'en compare point la 
partie qui derive d'eux avec celle qui s 
reflechit de vous-mEeme : ce qui leur eft 


que comme un fol ou d un tems 42 
vorable pour lever une magnifique archi- 
tecture; en un mot, Madame, à voir re- 
unis en vous tant d'ingrediens perſonnels d'un 


aſcendant comme divin fur tout l'eſprit pa- 


triotique, et A la vue de tant de circon- 
ſtances qui du dehors concouren: à lui four- 


Id - ++ | nir 
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nir Poccafion du plus glorieux eXercice com- 
me à fortifier toute ſon efficacite, ne ſemble- 
roit-il. pas qu'une providence ſuperieure vous 
ait predeſtinẽe avec cette cauſe (oſerois- je 
dire) de la Terre et du Ciel pour le com- 
plement de ſes deſſeins ſur l'ordre moral 
en faveur de Vordre univerſel ? 
C'eſt à ces titres que la dedicace de ma I 
ddfenſe $'offre à vous: c'eſt mon deyoir con- 
ſegquent de votre droit comme celui- ci Veſt 
* de Tintéret d'une fi grande cauſe auquel 
vous  Ctes neceſſaire: dedaignerez- vous de 
Taccueillir? Parmi les ſentimens que ce 
Gouvernement, interprete de ſon peuple, a 
deja fans doute commence de deployer fur 
cette conjoncture, qu'a jamais elle em- 
belliſſe de toute la generofits des vo- 
tres. Seroit-il tems, Madame, d'entre- 
voir ha ſolution ci-devant ſuſpendue d'un 
grand probleme? Que les ſocictes ayent ou 
nayent pas intercepts 2 votre ſexe toutes 
les 


K fey 


les voyes de certaine gloire d'cclat dont 


pour le ſervice m&me de celle des hommes, 
il eſt pourtanr ſuſceptible, voici peut ètre 
le moment od il vous eft reſerve de forcer 
les ſocietts dans celle qui renferme le plus 
de vrais principes, finon à réparer tes torts 


de tous les fiecles paſſts, du moins à vous 
reconnoitre ſolemnellement tous vos droits, 


2 leur ouvrir à jamais le plus libre cours 
comme une condition effentielle au * cter- 


nel de la Patrie. | 
Dans le cours ordinaire des choſes, Ma- 


dame, VFhonneur de yotre ſexe eft dans' "4 
"moderation de ſe re&duire à faire oublier leurs 


ſueurs aux laborieux Hommes d'Etat et dt 
Etat, comme à acquitter la täche fi glo- 
rieuſement modeſte de ſes propres et non 


moins penibles travaux; mais dans cette 
conjoncture extraordinaire où la Conſtitution 
Britannique, dans un infiniment petit de 


Ja ſüreté immenſe qu'elle peut fe faire, eft 
| 1 force 


E 

forcce par un attentat auſſi menagant qu ou- 
trageux d'accelerer tous ſes progres, et oi 
pour cet epanouiſſement vers une cternelle 
ellloreſcence, lame nationale a beſoin de 
recueillir pour enſuite deployer tout ce qu'elle 
puiſſe d'en energie; par des droits eſſentiels ſur 
notre ſexe, . Madame, c'eſt 2 tout ce que 
le votre ait de magnanimite d'*tre Lame de 
toute celle des Hommes. Le Patriotiſme 
n'a rien d'equivoque dans aucun ordre de 
Citoyens: quelques Bedeguars ne denatu- 
rent point la bonne eſpece, et des brouil- 
lards, quoique de beaucoup trop ſuperflys 
mais plus extirpables qu'on ne penſe, n em- 
pechent point la predomination du principe 
de ls ſerenite. Toutes fois, dans VaQtion 
des Hommes d'Etat et de IV Etat, ce n' eſt 
point une choſe indifferente pour la portée 
de leur effort reſpectif toute indiſpenſable 

dans le grand interet actuel, de ne rencon- 
. dans la On des femmes que de 


n e © inertie- 
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Vinertie. Ea quelqu'autre pays dans cette 
affaire on oſeroit peut-ètre, Madame, vous 


8 * 


propoſer tres-civilement de venger votre ſexe - 


mal-traite dans une Royale Patriote : chaque 
rapport de ſa perfonne à quelque Dame fon- 


deroit le plus grand interct perſonnel à pren- 


dre ſon fait et cauſe; & meme il le fal- 


Joit, un ton de la plus doucereuſe philoſo- 
phie propoſeroit comme une prerogative ma- 
gnifique de continuer de plus belle a ſer- 
vir d' inſtrument de commun opprobre con- 
tre la fragilite du notre dans les juges de 


ce different; à Londres, Madame, c'eſt 3 


Vous pour un ſurcroit immenſe dont tout Vo- 
tre luſtre meſt point ai comporter quel- 
que parcelle, c'eſt à Vous comme à la tete 
de tout le ſexe national et ſous le vray et 
deſormais eſſentiel &tendard de la Grande 
Bretagne (Ia veritt)- de faire Eclater aujour- 
d'hui une auſſi enorme difference entre cet 
Etat et ce qu'il a Ete, mais, fur · tout, ce que 

| ſont 


T1 
* ſont encore tant d'autres, qu'elle eſt enor- 


me du ſexe Breton à celui du ſurplus du 


monde; c'eſt 2 tout le ſexe ſous votre exem- 
ple, de diſputer à des hommes (compris 
e Legillateur) dignes de lui fonder un tout 
autre et, j'oſe dire, tout nouveau boohenr com- 


me d'en emprunter chacun tant du ſien, à qui 
soccupera, ſe peretrera plus Eeminemment de 
tous les grands interets preſents ou eux en ne 
ceflant de prendre en conſideration et acquit 
obligation reſpective tous les grands ob- 
jets, les fixer, les accrediter, les deliberer, 
les reſoudre, ou vous autres, Madame, en ap- 
plaudiffant tout au moins a ces objets, en preſ- 
fant de les reſoudre, d'exccuter et toujours 
dans la ſublime grandeur: dans le feul grand 
off le vray univerſel et Timmenſement utile. 
n'eſt point queſtion ici 2 la maniere de tant 
d'inſtituteurs et reformateurs, &c. de ſacrifier 
les fortunes des Citoyens, pas meme celle d'un 
ſeul; mais pour chacun de commencer ſous 
f les 


j 


= 


les plus favorables auſpices ou d'tlever ou de 's 


cimenter immuablement, et toujours avec im- 


menſement plus de liberte qu aujourd'hui I'erat 


quel qu'il ſoit de la fienne &c. La Puiſſaice 
_ morte 4 vivifier, à organiſer à tous Egards eſt 


immenſe ; le fond de la bonne volonte Britan- 
nique : dirai-je de toute la nature humaine 
miſe ſur la veritable voye? Eft immenſe; 
les reflources pour combler de la gratitude 
nationale tout liberateur, peut-&re m&me 
pour liberer bien plutot qu*on ne croit VEtat, 
peuvent fans rien prendre ſur le public et 
par le plus Eminent ſervice de chacun opinant 
plus librement que jamais pour la loi fonde- 
mentale de I Egalite &re rendues immen- 
ſes; les lumieres d'après le paſſe et peut- 


etre les nouvelles ſont immenſes ; le champ 


de votre gloire comme de celle de Etat 
ainſi que du commun bonheur (par Vindi- 
viduel) eft immenſe ; que faut-il davanta- 
ge? dans cette ſociete univerſelle, dans 

cette 
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cette intimite iproque oft tous vos ſenti- 
mens ne ceſlent, ainfi que tous vos droits, 
dbetre confondus avec ceux d'un illuftre 
Epoux : Votre cœur repugneroit-il, Ma lame, 


\ une gloire qui ne ſoit qu'à Vous ſeule ? 


Celle qu'on vous propoſe eſt un ſurcroit reel 
aux propres de cette ſocicte. Ne s'agit-il 
point de finir dans les plus preflans et les 
plus extraordinaires ſervices de la Patrie et 
Pun à l'envi de l'autre pour une plus gran- 
de contribution au fonds de l honneur com- 
mun des jours qui tant de fois meriterent 
d'elle? Non ſeulement il eft queſtion pour 
cet Epoux comme pour Vous-me&me, de de- 
gager de la foule des celebrites, le ſouvenir, 
Feclatde Vos merites ſur le point de ? y perdre; 
et pat le comble, autant qu'il eſt poſſible, 
ajoutE à Vos bienfaits, de forcer celui de la 
venceration de la Patrie à traverſer la plus 
" lointaine poſterite : art encore à naitre, ja- 
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mais venu ce ſemble en idee: que font 
des momies, des mauſolées ſouterrains, des 
obeliſques, & c.? Qu autant qu'il ſe peut; 
Madame, Vart de la memorabilite: ce di- 
vin inreret ſocial inconnu dans Vetat de na- 
ture, naiſſe aujourd'hui de Vous et au ſein 
de cette Patrie unique; en tendant le ſer- 
vice de la plus grande memorabilite poſſi- 
ble à tous les grands Homines, ce ſeroit 
aſſez pour ſe mettre à leur tete; et cer- 
tainement bien des generations de la mémo- 
rabilite poſſible s effaceroĩent ſucceſſivement, 
qu'on n'en parleroit pas moins des illuſtres 
Auteurs de la plus grande memorabilite ; 
mais ce n'eft point encore ſeulement cet 
art, Madame, qui ſe met ſous Votre pro- 
tection avec tous ſes architectes à jamais 
des-lors. aſſures à la Patrie ainſi que leurs 
arts reſpectiſs et inceſſament avec un gon- 
flement extraordinaire dans la circulation : 

C'eſt a Vous encore à feconder radicalement, | 

E „ 
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EN 
& fans Taffolblir, ta phus Eminente popck- 


de force poffible x la ſource des grandes 


ames en tour genre: à la riſee des arts de 


la barbare Ilotie, des maigres Boileau, des 
ſpecieux Colbert &c.! II Sagit, Mada- 
me, En renverſant à jamais en votre Pa- 
trie les limites dans leſquelles un jaug fatal, 


d'une origine non appergue, ni meme ja- 


trecit de tout temps, et pour ainſi dire, 
efmaillota ame du genre humain, dap- 


prendre Vous et cette Patrie aux fſiécles 3 
devoir ne jamais oublier la Votre: et aux 
hommes comme aux ſocittes, ſur quels mo- 

Aktes ils doivent apprendre à ſe , former ſans 

Vous jamais pouvoir atteindre; il sagit 
du ouvrir une toute autre ſphere, pour la 
premicte fois montée fur les principes uni- 


bien de toute eſpece et en grandeur, 


N 


L 
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en un mot d'clever le 

liberté, dont on - a tant parle et dont on 
n'a jamais joui: imagination et le coeur 


tzophee de la 


n'ayant jamais fait que bouliner autour et 


* 


pourqui c'eſt enfin Aa. Vous encore, Ma- 


dame, de ſubſtituer à Veſprit de tant de 


definitions celui d'une raiſon conſtante en 


tout Citoyen (non par terreur des ſupplices, 
c., mais par Tintérèt poſitif le plus grand 


poſſible dans la plus favorable gradation ne- 


ceſſaire du bien- tre ſocial) de toujours 
conformer ſa volon: & comme fa conduite. 2 


As -volonte ſuperieurement cclairte qui a opi- 


ne en chacun dans la conſection de la loi 
ſondementale. Tranc bons, Madame, ſur 
ce vaſte reſſort pour jetter ſur ces vues deux 
- ou trois exemples de tant de grandes cho- 


ſes qui Vous reclament. 2 
Ce que peut avoir de contraire au * 
d'une ſociẽtẽ unique certain eſprit de. deſi- 


* 


ance entre de grandes BR ANC HES 
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LOCALES, de la nation, fomente par 
je ne ſgais quel ſubtiliſme politique ultra- 
montain, auſſi ſpecieux et faux, qu'ignare 
groſſier et bas ſous un air ſublime, trouva 
un conciliateur dans cet époux magnanime, 
bienfaiſant, adore comme Vous Veres; la 
con joncture actuelle ne vous offre · t· elle point 
A tous les deux une copioſite de moyens 
pour fonder A cette conciliation le e 
de ſon inalterabilite ? | 

Par la milice de la premiere diviſion de 
Etat confice à Milord, la defenſe du. coeur 
de la Patrie lui eſt devolue vers la capitale 
en tout Evenement d'une hoſtilite extraor- 
_ dinaire, furtout imprevue : que ſeroit cette 
' defenſe, Madame, fi une perfidie peut- 
Etre plus que jamais aiſce, mais a la verite 
(graces d la candeur de Feſprit Philoſophique 
: moderne) rien moins que prochaine et meme 
intentionnelle, portoit ſubitement une très- 
forte armee ſous un bon commandement vers 
; | 1 


Yo MP 
ia Banque de Londres et ſes petites ſceurs, 
Seroit-il donc, Madame, au-defious non 
plus qu'au deſſus de Milord, de demontrer 
à la Nation un modele de milige d'un mg 
rite d'autant. ſupcrieur à celui de la Pha- 
lange, de la Légion &c. que les merites de 
tous les ſyſſemes divers jamais encore con- 
ciliables fi ce n'eft dans Tetat preſent des 
connor flances, n' ont point encore ett concilics. 
Cette meme milice conſtituable ſans dẽ- 
penſe et avec infiniment plus de liberte du 
Citoyen que jamais &c., ne porte- t- elle 

pas avec elle la demonttration d'une priſe 
de poſition invincible et victoriĩeuſe à tout 
- Evenement de ſurpriſe ennemie, d'ailleurs 
alors impoſſible contre tel point de l' Etat 
let dependances) que ce ſoit ? | 

Toute la vie de Milord fourmille de gran-. 
deur; mais tel eſt de tout temps l'ordre 
des choſes, partout à peu pres le meme : 
{homme * Plus anime du premier, du plus 


honorab:e 
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honorable des principes, le plus avide de 
grandes choſes, a bien lieu de ſe degou- 

ter de la grandeur meme toujours comme 
momentance dans les hommages dont le tri- 
but lui eſt paye avec le plus d'éclat, tou- 

Jours ſi Etroits, fi ſuperficielle dans le mo- 
ment de cet acquit envers elle, enfin fi / 
incertaine dans fa durce Pour ne pas dire 

de la plus certaine brievete. 

Quel ſervice entr'autres ne ſeroit-ce pas ren- 

dre à la plupart des grandes ames, de ban”) 
nir conſtitutionnellement de la Patrie en 

baſe unique de fa prochaine ſplendeur et de- 
coration, ces vaſtes et inſatiables bourbiers 

de miſere ou comme un courant de pier- 1 
res prttieuſtr ne ceſſe de s enſouir leur magna- | 
nimité en une fourmilliere de petites largeſ- 

ſes, qui à la fois abſorbent leur force vers 

les grandes choſes et rebutent en tant d'au- 

tres le principe meme de la generofite ? Se- 


roit-il ſur- tout, Madame, au deſſous de la 
Votre, 


1 
Votre, de celle de Milord, de promouvoir 
entr autres branches de la grandeur Tôlva- 


tim radicale de la Grandeſſe Britannique 1 


guere fi humiliamment * definie, immenſe- 
ment au deſſus de Vancien Patriciat? Tous 
ces chefs-d'ceuvres et tant d'autres demonſ- 
tratifs dans une neceflite tres-cventuelle et 
dans une utilite conſtante, comme dans 
une facilité grande de les operer; Milord 
les abandonnera-t-il à la ſublimité de quel- 
qu autre apres lui, ou à Fimpoſſibilité la 
plus deſaſtreuſe quand telle circonſtance vint 


2 les requerir le plus inſtamment ? 


Il ne Vous eſt donc rien propoſe ici, 
Madame, qui dans le principe comme dans 


les effets ne rentre dans P'intérét de la ſo- 
cite de Vos Alteſſes; il ne faut donc que 


Vous toute ſeule à la tete de toute cette 


— 
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Eſſence volumineuſe, de pure opinion: Paon 


| etique faiſant la roue. 


1 | 
protection 
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Prote d ĩon nationale en faveut de la cauſe 
preſente ; et comme la Patrie peut ſe ſoute- 
nir, clever par Vous, ce ne ſera jamais 
que faute de Vous aujourd'hui, Madame, 
fi elle vient à deſcendre, meme telative- 
ment, fi elle <choue ou vacille. C'eſt done 
A tout Votre ſexe a votre ſuite par cette 
ſublime influence encore | inouie, encore in- 
_ congue dans Fordre, toutes fois, à la honte 
de tant d doges ſutiles comme de tant de 
_ fatires baſſes, influence deftinee à @tre une 
piece eſſentielle en lui comme vous I'ctes 
dans le genre. humain 3 c'eſt à ce ſexe 
d'entrainer tous les fonrimens par les fiens 
dans une ſuſpenſion, un oubli et meme, 
il le falloit, dans Vimmolation, je ne dis 
pas ſeulement, de tous les interets perſon- 
nels, mais de tous les intertts nationaux 
du courant: tous ſubalternes et attenans I 
celui de cette cauſe :  Vintegralite de la 
Conſtitution ou I'd6vation de la Patrie au plus 
haue 
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haut terme de toute puifſance univerſelle, 
o'eſt- a- dire, celui de fixer la toutepuiſſance 
de la nature, de la verite, du bien univer- 
ſel ſous le Tr6ne Britannique; d'en faire 
diriger par des regles auſſi ſublimes que 
fondementales le premier et conſtant exer- 
cice vers la plus haute et ſolide ſplendeur 
de la liberté (encore ſi equi voque en ſes 
acces comme en ſes langyeurs) dans la 
ſplendeur de la Nation; celle de la Nation 
dans celle de, toutes ſes loix, celle- oĩ dans celle 
de ſes premiere repreſentans entr autres de 
ſon Roi (unique repreſentant individuel) à 
$a Majeſté dans la plus ſolemnelle reſtau- 
ration &c; de la Princeſſe opprimee, dans 
un «lat de fon apologie qui eclipſe celui 
de la tentative diffamatoire &c.; et /# nous 
ſurvons  entore | les inviolables rapports eſſentiels 
des choſes, Madame, dans la plus esem- 
plaire ſatisfaction envers toute Votre dignite 
. N propre 
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propre aſſaillie, Votre ſarets menacce 4000 


celle de tout ordre et de tout Citoyen dans 


Vattentat frappe fur le ſein de la Patrie 
Eminemment concentrèe dans ſon Roi : Vido- 2 


le choifie de votre eee hk de votre eſti- 
de votre a. s PFidole ſans ceſſe 
unanimement confirmee par le vœu de tout 


ce meme patriotiſme; à ces titres eminem 


went en droit à la conſideration, à Vatten- 
tion univerſelle tout comme la Nation meme 
qu'il repreſente, enfin IEpiderme' de toute 
votre exiſtence, comme (tant que la relation 


de la force du Citoyen ſera obſerve) toute at- 


teinte faite à votre exiſtence perſonnelle, 4 


1a perſonne de la Nation, de tout ordre, 
de tout membre, doit fondementalement 
faire fremir toute la ſienne; c'eſt enfin à 
tout votre ſexe, en faiſant faire à cet Etat 
vers la verité: en grandeur comme en bien 


Plus de chemin que lui ſeul (quoique fi loin. 
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au dela de tels autres qui retrogradent en 
voulant Vatteindre) n'en a fait dans tous les 


fiecles; - c'eſt à vous, Madame, par le 
ſucces le plus plein ſar 2 Votre reſolution, de 
faire contracter au genre humain envers PEtat 
Britannique dans cette criſe d&-lors toute 


ſalutaire, la perpetuelle dette de cette ve- 
rite, dont Veternel hommage de cet Etat 


envers Votre Illuſtre Maiſon commence im- 


mortellement à Vous. 


Je ſuis avec un profond reſpect, 
Madame, 
De Votre Alteſſe 
Le tres- humble, très- obẽiſ- 
ſant et tres-devoue ſerviteur 
PAvocat Militaire. 


A Londres ce 28 Fevrier 1772. 


FIN DE LA PREMIERE PAR TIE. 
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